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La Poule aux Gogos saog-Froiô, oiSC iPiine 

Notre bon roi Henri IV, du moins 
la légende en a fait un mot histo-
rique, souhaitait que chaque paysan 
de France put mettre poule au pot 
le dimanche. Excellente formule de 
royale démagogie, si Fou peut ainsi 
dire. Le Vert-Galant se gardait bien 
d'expliquer comment s'accomplirait 
ce festin dominical, moins encore de 
l'assurer par une phénoménale basse-
cour d'Etat: Tant et si bien que le 
Béarnais reste célèbre pour une pa-
role, probablement inventée par un 
chroniqueur facétieux et que la mar-
mite avec grasse volaille hante tou-
jours en . mirage substantiel l'appé-
tit des pauvres gens. 

Nous arrive d'Amérique une nou-
velle rappelant la fameuse poule au 
pot du très ancien et plus encore 
très futur programme social, au 
train oii marchent les prix de ce qui 
se mange, jusqu'au pain qui se ven-
dra bientôt au poids du foie gras 
truffé. 

Donc à Pittsburg, un candidat pro-
mit un poulet roti pour xhaque élec-
teur se déclarant sur son nom ; sans 
doute pour narguer le ciel faisant 
jadis pleuvoir cailles lardées et do-
rées à point dans la bouche des 
Hébreux. 

Là-bas, la volaille doit se trouver 
pour rien puisque notre tribun, en 
fit une montagne aussi facilement 
que chez nous avec des cailloux. 

Toutefois, il ne se soupçonnait pas 
légion de partisans, à dépasser .cin-
quante mille, qui se ruèrent sans, 
bien entendu, s'emparer chacun du 
volatile annoncé, d'où bagarre, ruée 
vers les tables, saccagement des lo-
caux, malédiction au candidat, bri-
mades à ses grands électeurs, et... 
échec au scrutin, après cette bataille 
autour de croupions, à coups de becs 
arrachés. 

Drôles de mœurs, direz-vous ? en 
oubliant qu'il en fut ainsi dans les 
Basses-Alpes ; que ces mœurs se 
sont introduites dans les Hautes-Al-
pes ! Que de souvenirs vécus, lors-
que les Alpins de la région se laissè-
rent berner à Castellane, à Sisteron 
et ailleurs par des " étrangers ache-
tant les naïfs en prodiguant un ar-
gent qu'ils n'avaient pas acquis par 

le travail; 

Le marquis de Castellane avait cé-
dé son titre de noblesse contre les 
millions de la fille d'un fabricant 
de viandes de porcs de Chicago. 
En cela, rien que de logique puis-
qu'il rénovait ses origines. 

Le hasard me fit voyager et ex-
cursionner dans la région de Castel-
lane pendant une de ces périodes 
électorales. Il me souvient des boi-
tes de cigares choisis que l'on ofi-
fiait pour rien aux Messieurs, des 

crapulos » distribués gratis au vul-
gaire, au nom du Marquis. Je ren-
contrai à Senez un médecin payé 
tant par mois par le même, pour 
soigner tout le monde sans hono-
raires, et . qui débitait à litres heb-
domadaires les quinquinas apéritifs, 
étiquetés remèdes. J'entends encore 
ce pâtissier, républicain la veille, que 
je grondai de passer aux ci-devant, 
et qui me répondit : « Que voulez-
vous, j'ai cinq enfants, le marquis 
m'en nourrit trois !... » Je pourrais 
composer un livre des notes rap-
portées de ces haltes dans la plu-
part des localités de Durance, de la 
Bléonc, du Verdon. Peut-être aurai-
je temps de m'y employer. 

Les Bas-Alpins ont fait table rase 
de ces intrus, déshonneur de notre 
terre qui, malgré leur fortune n'ont 
fait du bien à personne, ni rien laissé 
d'utile nulle part. 

Voici que des gens du pays repré-
sentent notre pays et avec le mérite 
la foi de montagnards, dé gavots 
qu'ils sont. Ne les payons pas d'in-
gratitude, continuons-leur notre con-
fiance ; beaucoup de départements 
voudraient au Sénat un André Hon-
norat, un Pierre de Courtois ; je 
sais la place de haute autorité qu'ils 
tiennent au Luxembourg. Ce sont des 
Alpins, ce sont des amis, capables 
de toujours mieux servir les intérêts 
de nos Alpes, de défendre leurs com-
patriotes. 

Je parle pour notre région, n'étant 
pas grand électeur, ni même petit 
électeur, mais soucieux de justice et 
de reconnaissance envers les nôtres 
dont l'œuvre ne se discute pas, par 
l'évidence de ses bienfaits et la 
preuve d'un dévouement que rien ne 
lasse. 

En toute indépendance, je me per-
mets de donner ce conseil de sages-
se : Un bon vaut mieux que deux 
tu l'auras. Or nous avons l'insigne 
avantage de posséder deux bons sé-
nateurs, laissons donc en attente ou 
en réserve les quatre : tu l'auras. 
N'écoutons pas les mesquines et sot-
tes inventions, les piètres arguments. 

Un journal a insinué, par exemple 
que M. le sénateur de Courtois tient 
table ouverte chez lui. C'est calom-
nier son obligeance et sa bonté ; 
vouloir diminuer son naturel qtfi 
d'être bon et secourable à tous, en 
faire calcul. Il n'en est rien. Nous 
sommes témoins chaque jour de son 
désintéressement. 

J'ignore s'il régale en son domi-
cile, mais voici qui infirme l'accu-
sation absurde. Nous sommes liés 
depuis bien des années, par beaucoup 
d'amitié ; nous nous rencontrons très 
souvent, en des banquets ou des réu-
nions entre Alpins, on se téléphone 
quelquefois pour prendre nouvelles 
réciproques, mais jamais encore je , 
ne me suis assis à la table du bon- I 
levard Magenta, je n'ai pas encore 
franchi la porte de l'accueillant do-
micile. Il faudra bien, me dit notre 
sénateur, il y a cinq ou dix ans, que 
nous trouvions moyen de déjeuner 
ensemble... Le moyen ne s'est pas 
encore présenté. 

Quand, il y a neuf ans, André 
Honnorat, cet autre excellent ami 
fut réélu, nous reçûmes de lui, cor-
dial télégramme où entr'autre: « Dès 
retour à Paris, compte que nous 
prendrons le thé ensemble ». Et bien 
j'y compte toujours... Vous voyez, 
que leurs adversaires ont tort de sor-
tir en piètre reproche que nos deux 
chers et très alpins sénateurs, obtien-
nent les suffrages avec offrande d'ai-
lerons de poulets. Non, ils se suffi-
sent de mériter l'estime et la considé-
ration par des actes au bénéfice de 
tous et au profit de leur pays ; ce 
n'est pas eux qui recourent à la, 
poule aux gogos. Ils remplissent par-' 
faitement et j'ajoute bien au-delà de 

■ ce que limiterait leur devoir, le man-
dat dont ils s'honorent en honorant 
notre empire gavot. 

Ne pas le reconnaître serait une 
grosse faute ; ne pas le dire en se-
rait une autre. Je le dis parce que 
vérité. 

Emile ROUX- PARASSAC. 

Union et Travail 
VillDIDUBUM 

Rarement période d'intersession 
parlementaire n'avait été aussi mou-
vementée que celle que nous venons 
de vivre ! 

Alors que le ciel politique était 
serein et que l'on pouvait penser, 
qu'en dépit de certaines manœuvres 
de couloirs — manœuvres menées 
par certains groupes politiques qui 
depuis longtemps ont élevé l'agita-
tion intérieure à la hauteur d'une 
institution — le baromètre resterait 
au beau fixe jusqu'à la rentrée par-
lementaire, imprévu, l'orage éclata. 

Conscient des nécessités de l'heure, 
qui dèpuis un certain temps déjà se 
faisaient de plus en plus impérieuses 
le Président Daladier lançait, le 21 
Août dernier l'appel radiodiffusé que 
l'on sait. 

Ce discours, dans lequel le chef 
du Gouvernement affirmait sa vo-
lonté d'aménager la loi de 40 heu-
res et de l'harmoniser aux besoins 
de la Défense Nationale, devait, le 
lendemain matin entraîner les démis-
sions de MM. Paul Ramadicr, Mi-
nistre du Travail et L. O. Frossard, 
Ministre des Travaux Publics. 

Mais, fort de l'appui du groupe 
Radical, le Président Daladier, fit 
face à la situation, si bien que lors-
que l'opinion fut avertie de cette 
double démission, les deux Ministres 
démissionnaires étaient déjà rempla-
cés. Ainsi se trouvait évitée une crise 
redoutable, que d'aucuns avaient es-
pérée. 

Le Cabinet Daladier, ayant re-
cueilli l'approbation du pays et de 
la plupart des groupes politiques, 
dut cependant mener de délicates né-
gociations avec la C. G. T. et avec 
les groupes de gauche de sa majo-
rité parlementaire, à qui il donna 
les apaisements nécessaires et l'at-
mosphère, un moment troublée, re-
trouva peu à peu le calme indis-
pensable à une heure où la crise de 
politique étrangère prenait une acuité 
de jour en jour plus menaçante. 

Cependant, si le calme était re-
venu au sei i des groupes politiques 
il n'en demeurait pas moins que de 
grands conflits sociaux demandaient 
à ê1re réglés dans le plus bref délai. 

Alors que l'on pouvait redouter 
une grève des travailleurs du sous-
sol, le Président du Conseil recevait 
les délégués des Houillères et des 
mineurs, et obtenait d'eux qu'une 
conférence fut réunie d'urgence afin 
de trouver un terrain d'entente. L'a-
près-midi du même' jour, les deux 
délégations se rencontraient au Mi-
nistère des Travaux Publics et un 
accord intervenait entre elles. La 
grève était évitée et, aux yeux du 
monde qui étaient fixés sur nous, 
l'unité française s'affirmait. 

Quelques jours après, le conflit 
qui opposait les dockers de Marseille 
à leurs employeurs était à son tour 
réglé à la satisfaction générale. 

Mais, les difficultés sociales ainsi 
tranchées, grâce à la bonne volonté 
de tous, le problème extérieur, me-
naçant depuis de longs mois, pre-
nait une ampleur nouvelle, à la veille 
du congrès de Nuremberg. 

Là encore, en dépit de la difficulté 
de l'heure, la cohésion gouvernemen-
tale s'affirma féconde. 

Dans les périodes de tension inter-
nationale que nous traversons, il est 
une qualité dominante: le sang-froid. 

M. Daladier, dans cette semaine 
angoissante que nous venons de tra-
verser, afficha une telle confiance — 
confiance qd'il sut faire partager à 
tous ses collaborateurs — que le 

pays, en dépit de la gravité de 
l'heure, conserva le calme indispen-
sable. 

Et pourtant, les porteurs de faus-
ses nouvelles ne manquèrent pas de 
se livrer à leurs intrigues. 

En .effet, si dans les couloirs de 
la chambre, d'une façon générale, le 
sang-froid n'a pas trop manqué, en 
dehors du Parlement, par contre, il 
n'en fut pas toujours de même. 

C'est ainsi qu'à plusieurs reprises 
et Mercredi notamment, on parla de 
difficultés ministérielles. Les diffé-
rents entretiens que le Président du 
Conseil eut dans la journée, furent 
interprétés comme une preuve de dis-
sensions au sein du Cabinet. 

La vérité était beaucoup plus sim-
ple. Entre deux thèses extrêmes, 
le conseil de Cabinet, d'abord, le 
conseil des Ministres, ensuite, s'é-
taient mis d'accord sur une formule 
moyenne qui devait permettre de sau-
vegarder la paix tout en assurant au 
pays les garanties de sécurité indis-
pensables. 

Les entretiens qu'a eu, au cours 
de ces journées, lourdes d'angoisse, 
le président Daladier qui a eu notam-
ment de longues conversations avec 
MM. Iules Janneney et Edouard Her-
riot, Prés '.durits des deux Chambres, 
ainsi qu'avec les leaders des princi-
paux groupés du Parlement, démon-
trent que le point de vue du chef du 
Gouvernement, également ministre 
responsable de la Défense Nationale 
rencontrait l'appui des plus hautes 
personnalités du pays et devait, par 
conséquent, s'imposer à tous. 

Il n'y a donc pas de crise politique 
intérieure susceptible de compliquer 
encore la situation. La France ira 
aussi loin que possible dans la voie 
des concessions pour arriver à une 
solution pacifique du conflit, tout en 
restant résolue à assurer la défense 
de son territoire et de ses intérêts. 

L'action entreprise, dans ce double 
sens, en étroite collaboration avec 
la Grande-Bretagne, a eu pour résul-
tat de provoquer l'entrevue Chamber-
lain-Hitler dont la seule annonce a 
été accueillie avec un grand soula-
gement. 

Il était naturel qu'au moment de 
s'engager dans cette voie, le Prési-
dent du Conseil eut avec les leaders 
politiques des entretiens dont la por-
tée dépasse singulièrement le cadre 
habituel des consultations ministériel-
les. Ces entretiens fortifient la posi-
tion gouvernementale. 

Une fois de plus, la cohésion et 
le patriotisme de la majorité des 
groupes parlementaires a eu de bien-
faisants effets. Le spectre de la 
guerre qui, hideusement, planait, 
semble reculer. 

La mobilisation partielle à laquelle 
pour assurer la sécurité nationale, il 
a fallu recourir s'est effectuée sans 
heurts et dans le calme le plus ad-
mirable. Fidèle à sa tradition, la 
France, dans cette période difficile 
s'est retouvée élle-même. Il faut que 
cela continue. Plus que jamais, le 
mot d'ordre est : sang-froid, disci-
pline, union et travail. Que chacun se 
plie à ce mot d'ordre plus impérieux 
que jamais, et un grand pas sera 
fait vers un avenir meilleur, un ave-
nir de paix et de concorde sociale 
d'où viendra le salut et la fin des 
maux dont souffre la France èt par 
contre-coup, l'Europe entière. 

Georges AYMES, 

allocations ■-. 
Familiales Agricoles 

Une série de décrets relatifs aux 

Allocations Familiales agri:oles vient 

de paraître et a été publiée dans le 

« Journal Officiel » du 4 Septembre 

1938. 

Décret du 30 Août 1938. — Ré-

glementant l'assujettissement aux al-

locations familiales agricoles des 

chefs d'exploitation travaillant avec 

les membres majeurs de leur famille 

(ou de celle de leur conjoint) ainsi 

que de certains groupements agri-
coles. 

Décret du 31 Août 1938. — Ré-

glementant le recouvrement des co-

tisations des assujettis aux alloca-

tions familiales agricoles et traitant 

des sanctions. 

Décret du 1er Septembre 1938.— 

Concernant les bonifications spéciales 

à des chefs d'exploitation assujettis 

aux allocations familiales agricoles 

et traitant des différentes formalités 

à remplir pour justifier ce droit. 

Décret du 2 Septembre 1938. — 

Réglementant le pouvoir de police 

des contrôleurs agricoles des alloca-

tions familiales. 

Décret du 31 Août 1938. — Re-

latif à la création de Comités dé-

partementaux des allocations fami-

liales agricoles. 

Décret du 30 Août 1938. — Ré-

glementant les déclarations d'assu-

jettissement aux allocations familia-

les agricoles et fixant les modalités 

de déclaration des employeurs agri-

coles à la Mairie du siège de leur 

exploitation ainsi que de l'institution 

de listes dans les mairies. 

Pour tous renseignements complé-

mentaires s'adresser à la Caisse Mu-

tuelle Agricole des Assurances Socia-

les du Var et des Basses-Alpes, bu-

reau départemental de renseigne-

ments, Maison de l'Agriculture, 16 

Boulevard Casimir Relloutier, à Ma-

nosque (Basses-Alpes) ou au corres-

pondant local de la Caisse pour la 

région de Sisteron : M. Fautrier, gé-

rant du bureau de la Caisse Régio-

nale de Crédit Agricole, à Sisteron. 

Virage de la 

Loterie Nationale 

Le tirage de la tranche de l'auto-

mobile et du tourisme (10e tranche 

1938) de la Loterie Nationale sera 

assuré en présence du public le 

Mardi 4 Octobre, à 21 heures, à 

Reims. 

© VILLE DE SISTERON



SlSTERON-JOURNAL 

Par... si, par. . là! 

Tout est calme. Soudain s'entend 
Une cataracte, un torrent. 
Ça vient des cabinets. Alerte ! 
Braves gens calmez vos tourments 
Rappelez-vous qu'en ce moment 

« La Chasse » est ouverte. 

Comme jadis, plus d'un chasseur 
Tuera son chien par malchance. 
Mais ne parlons pas de malheur 
« Oublions le... Basset » romance. 

Quand un chasseur va vers la gare 
Tenant un chien d'arrêt: C'est clair ! 
C'est un veinard qui se prépare 
A 1' « Embarquement pour... Setter ». 

Les exploits par cent il les compte, 
Si bien qu'on en reste baba, 
Chaque fois qu'un chasseur raconte 
L'Histoire... d' « Halali »... Baba.' 

Cette statue, il vous la faut ! 
Nemrods, c'est celle sur un socle, 
Armé seulement d'un monocle 
Du vieux chasseur Joseph «Taïaut». 

En se mariant, les fiancés hitlé-
riens épousent mystiquement 
leurs belles-mères. 

(Journaux) 

Entendu ! c'est mystiquement ! 
N'empêche que le pauvre hère 
Qui prend femme chez l'Allemand 
Epouse aussi sa belle-mère. 

Je trouve la farce un peu grosse. 
Faut-il avoir la vocation 
Pour convoler en justes noces 
Malgré une telle sanction ! 

Vous me direz que quand on aime 
Les obstacles n'existent point. 
Evidemment ! mais tout de même 
On n'est pas aveugle à ce point. 

Etre époux peut être parfois 
(Pas souvent) un plaisir en France 
Mais chez Hitler c'est chaque fois 
Qu'il porte en lui sa pénitence. 

Ce mariage, je l'assure, 
M'ébahit littéralement. 
Mystiquement ! Mystiquement ! 
Ça m'en « mystique » une fissure ! 

Méfiez-vous, ô jeunes filles ! 
N'épousez pas un imprimeur 
Vous n'aurez, pour votre malheur, 
A vos repâs que des... coquilles. 

Quand vous fonderez un foyer 
N'allez pas non plus faire choix 
D'un huissier, car ses « exploits » 
Ne sont pas... ceux que vous croyez. 

Un poète ? Ah ! non ! Oh la la ! 
D'ennui vous vous rendriez malade. 
Un poète n'est jamais là 
Il est nuit et jour en... Ballade. 

Ces temps-ci, c'est très embêtant, 
Notre sort n'est pas des meilleurs, 
II nous refuse ses... faveurs. 
Nous avons perdu le... Ruban. 

Vous savez bien, le Ruban Bleu. 
Sa perte nous rend frénétiques 
Et tout le pays, depuis peu, 
Sombre dans des... transes atlantiques. 

André TERRAT. 

MACHINES A ECRIRE 

la machiné la plus appréciée 

Prix au Comptant : L250 francs. 

MACHINES A CALCULER 

"ORIGIflAL-ODflpR" 
la machine 

sur laquelle on peut compter 

Pour tous 
Renseignements et Démonstrations 

(sans engagement) 
s'adresser à la 

Librairie PASCAL- LIEUTIER 
25, Rue Droite, SISTERON, Tél. 1.48 

Chronique Sportive 

SISTERON - VELO 

Sisteron-Vélo bat U. S. Méenne 

par h but à 2 

Dimanche dernier, sur le Stade 
Municipal avait lieu pour la première 
fois de la saison,' un match de foot-
ball opposant les équipes premières 
de l'Union Sportive Méenne contre 
le Sisteron-Vélo. — Ce match s'est 
déroulé devant un public restreint 
par suite de plusieurs manifestations 
aux environs, mais nous ne doutons 
pas que dorénavant les Sisteronnais 
sauront se montrer sportifs et vien-
dront encourager nos jeunes foot-
balleurs. — Sisteron choisit le camp. 
Les Mées prennent le centre. Le coup 
d'envoi est donné. Les locaux mon-
trent de suite leur supériorité et 
après quelques jolies passent réus-
sissent à marquer un but. Après dix 
minutes environ, les Mées égalisent. 

Nos jeunes ne se laissent pas dé-
courager et nous montrent quelques 
jolies phases de jeu. C'est ainsi que 
deux buts sont passés et la mi-temps 
arrive sur le score de 3 buts à 1 
en faveur du Sisteron-Vélo. 

A la reprise, la fatigue et surtout 
le manque d'entrainement — car il 
ne- faut pas l'oublier, nous sommes 
en début de saison — se font sentir. 

Sisteron garde toujours un net 
avantage et après quelques minutes 
passe un nouveau but. Les Mées 
veulent réagir. Ils y parviennent car 
un deuxième but vient s'inscrire en 
leur faveur. Les adversaires du Sis-
teron-Vélo ne peuvent résister à la 
fatigue et les locaux dominent du-
rant la fin du match. C'est dans ce 
temps-là que Sisteron inscrit deux 
nouveaux buts. 

La fin est sifflée sur le score de 
6 buts à 2 — score qui réflète lar-
gement la physionomie de la partie. 

En Considération, disons, avant 
tout, que nous avons eu en présence 
deux équipes manquant d'entraine-
ment. 

A Sisteron à noter quelques bon-
nes individualités, mais que les obli-
gations du service militaire enlève-
ront à notre équipe. L'équipe du Sis-
teron-Vélo est formée de jeunes qui 
s'ils n'écoutent pas les conseils, ne 
rendront aucun service. C'est ainsi 
que Dimanche nous avons assisté à 
un jeu trop personnel, surtout sur 
un terrain ou le dribbling est impra-
ticable. 

Nous espérons ■ que dans les mat-
ches futurs, le public assistera à une 
partie de foot-ball ou sera fait des 
passes sures et précises pour le plus 
grand profit de l'équipe du Sisteron-
Vélo. 

C'est demain Dimanche à 14 h. 30 

que nombreux seront les sportifs qui 

se rendront sur le stade municipal 

assister aux grands matches de foot-

ball entre les réputées équipes de 

La Provençale de Manbsque et cel-

les du Sisteron-Vélo. 

11 est inutile d'insister sur la' va-

leur des équipes dont le public a 

déjà pu apprécier à juste titre leur 

science dans l'art du ballon rond. 

PEDALE SISTERONNAISE 

Mardi 20 courant la Pédale avait 
convoqué tous ses membres et amis 
du vélo en une grande réunion à la 
salle de culture physique. 

Cette assemblée était présidée par 
M. Turcan Louis, président d'hon-
neur de la société. Sitôt la séance 
ouverte le président Robert donne 
le compte rendu de la saison et féli-
cite tous les coureurs pour leur belle 
tenue au cours de la saison der-
nière. Il est applaudi. 

Passant au compte financier, des 
louanges sont adressées au trésorier 
Massin pour sa bonne gestion qui 
se termine par un reliquat de 
1.033 fr. 45. 

Le président rappelle combien il 
est difficile à une société ne faisant 
que des épreuves sur route de ne pas 
être en déficit et Massin est cha-
leureusement applaudi et félicité par 
tous. 

Voici le bilan : 

Recettes : 

en caisse au début de saison 638,80 

Bals 10.571,50 

Courses 2.076,00 

Matériel 217,00 

Divers 417,00 

Déplacements coureurs 821,00 

Membres 3.425,00 

18.160,30 

Dépenses : 

Bureau 1.201,60 

Matériel 1.632,25 

Courses 3.676,40 
Primes 

et déplacements coureurs 1.493,75 

Bals 8.172,20 

Divers 950,65 

17.126,85 

Reste en caisse la somme de 1.033,45 

Sitôt après ce compte-rendu le pré-
sident Robert déclare que le bureau 
donne sa démission de fin d'année 
et l'on passe au vote. Le bureau est 
maintenu à l'exception de M. Arnaud 
Avit qui maintien sa démission, ses 
occupations l'empêchant de s'occu-
per de ses fonctions. 

Voici le nouveau bureau : 

Présidents d'honneur : MM. Tur-
can Louis ; Lagarde Désiré ; Paret 
Emile (réclamé par l'assemblée). 

Président actif : Robert Louis. 

Vice-Présidents : Sorzana Jean et 
Chastel Albert. 

Secrétaire et Trésorier : MaSoin. 

Trésorier adjoint : Massot Henri. 

Manager et Moniteur à la salle 
de culture physique : Alquier. 

Commissaires : Codol Père, Fran-
cis Bravo. 

Délégué officiel auprès de l'U.V. 
F. : Lieutard L. 

Archiviste speaker : Fabre M. 

Section Cyclo-Tourisme : 

Président : M. Bernard Henri. 

Secrétaire : M. Pascal. 

Trésorier : M. Entresangle. 

Correspondant . Mme Entresangle. 

Après l'élection du bureau, le pré-
sident remercie toute l'assemblée de 
la confiance que l'on vient de lui re-
nouveller pour le 3e fois, puis les 
modifications au règlement sont ap-
prouvées par tous ; l'assurance cyclo 
et coureurs est mise au point. 

Une superbe coupe offerte par M. 
Lieutard, pour être mise en compéti-
tion en 1939, est saluée aux applau-
dissements de l'assemblée. 

Le Président renouvelle sa recon-
naissance à tous, et, en particulier 
à Torréano pour ses efforts continus 
pour le sport cycliste, à la Munici-
cipalité toute entière pour son geste 
lors du challenge Torréano. 

Dans une allocution courte et pré-
cise il forme un yœu pour nôtre 
Stade Municipal de façon que la Pé-
dale Sisteronnaise, formée de gens 
de bonne volonté et vaillants pour 
le sport, est aussi sa place. 

En précisant que, pour l'instant, 
ce que l'on appelle le Stade n'est 
qu'un terrain de foot-ball et de ce 
fait un terrain particulier, il demande 
à l'assemblée que chacun fasse de 
son mieux pour aboutir à ce résultat. 

Le Président d'honneur, M. Turcan 
répond d'une façon brève que en 
tant que conseiller, il y va de son 
devoir pour tâcher de donner satis-
faction à M. Robert et à la Pédale 
pour l'avenir de notre cité. Il ter-
mine sous des applaudissements. 

Puis l'on passe au tirage au sort 
de l'hôtel qui servira le Banquet du 
13 Novembre. C'est à l'Hôtel des 
Acacias qu'aura lieu ce banquet. 

Souhaitons d'y passer une bonne 
journée dans la joie comme celà se 
passe à la Pédale. 

A l'issue de ce banquet un grand 
Bal sera organisé. 

Nous en reparlerons bientôt. 

PREPARATION MILITAIRE 

La Pédale Sisteronnaise avise tous 
les jeunes gens désireux de suivre 
les cours de préparation militaire,, 

qu'ils reprendront tous les soirs à 
la salle de culture physique. Un soir 
par semaine un sous-officier sera pré-
sent pour donner toutes instructions 
et un examen élémentaire. 

La P. S. tient à rappeler les avan-
tages que les jeunes gens peuvent 
avoir, au régiment tels que : admis-
sion dans le peloton des élèves ca-
poraux, une permission supplémen-
taire de treize jours. 

Possibilité de devancer le départ 
sans engagement à partir de 18 ans, 
choix du régiment et résidence, ad-
mission dans un peloton de sous-
officier, possibiiiié d'être nommé ser-
gent ou maréchal-des-logis au bout 
de six mois de présence. 

Les candidats ont intérêt à se pré-
senter dès à présent au président de 
ia P. S. ou à un membre qui les ins-
crira, la P. S. étant la seule société 
dans notre cité, pouvant journelle-
ment s'occuper des jeunes grâce à la 
Salle de Culture Physique, rue de 
l'Evêché. 

Chronique Locale 

et Régionale 

SISTERON 

FOIRE. — Après demain, Lundi 
se tiendra dans notre ville une gran-
de foire qui, venant après celle de 
Saint-Barthélémy et avant celle de 
la St-Domnin, n'en aura pas moins } 
son importance. 

Radio-Electricien, informe sa nom-
breuse clientèle que son atelier de 
Radio-Electricité est transféré 19, rue 
Saunerie, (ancienne Boucherie Rol-
land). — Tout ce qui concerne l'Elec-
tricité et la Radio. 

Mariage et Bienfaisance. — A 
l'occasion du mariage Battistcl-Vial 
il a été remis à l 'officier de l'Etat 
Civil la somme de trente francs pour 
être répartie comme argent de po-
che aux vieillards hospitalisés. 

Au nom de ces derniers, merci et 
meilleurs vœux aux nouveaux époux. 

Avis de la Mairie. — 11 est rap-
pelé aux agriculteurs que les dé-
clarations de récolte de blé sont re-
çues à la Mairie jusqu'au 30 Sep-
tembre dernier délai. 

Société du Sou des Ecoles Laï-
ques. — Le Comité organise une 
sortie en autocar à Oap, le diman-
che 25 courant. Départ à 10 heures 
précises. Réunion devant l'école de 
garçons. 

Les Elections Sénatoriales. — 
Conformément à la loi, notre Con-
seil Municipal s'est réuni Dimanche 
dernier afin de procéder à l'élection 
des délégués sénatoriaux. 

Ont été désignés : 

MM. Turcan Louis, quincailler ; 
Revest Louis, quincailler ; 
Rolland Justin, retraité ; 
Julien Auguste, retraité ; 
Laugier Bjenajmé, négociant ; 
Peignon Martial ; . 
Délaye Marcel, employé ; 
Blanc Félix, propriétaire ; 
Pascal Alphonse, tailleur. 

Sont délégués suppléants : 

MM. Meysson Louis, propriétaire ; 
Bertrand Justin, propriétaire. 

MM. Paret, conseiller général, et 
Désiré Lagarde, conseiller d'arron-
dissement sont électeurs de droit de 
par leur qualité de mandataires. 

Nul ne peut tirer une conséquence 
de la composition des délégués sé-
natoriaux ; cette composition est ho-
mogène par le choix et disparate 
par les opinions. 

On ne peut dire si les délégués 
seront plus ou moins extrême gau-
che car à Sisteron nous connaissons 
d'une manière presque certaine les 
opinions politiques de chacun. Si 
nous y voyons des extrémistes, nous 
y voyons aussi des radicaux so-
cialistes et des modérés radicali-
sant, ce qui nous laisse supposer que 
les quatre candidats au Sénat auront 
des voix dans le groupe des délégués 
Sisteronnais. 

D'ailleurs — et ce n'est un secret 
pour personne — d'aucuns, soit de 
la ville ou de la campagne, ne veut 
un changement dans l'orientation po-
litique du département, tous disent 
qu'elle sera «'la même chose ». 

Le seul fait saillant de la semaine 
si nous en croyons notre confrère 
S. F. I. O., M. Pierre de Courtois 
n'aurait pas de colistier, il ferait ca-
valier seul, tout au moins au pre-
mier tour. Si ce premier tour ne 
donne aucun résultat, il serait alors 
envisagé pour le deuxième, une al-
liance avec un député S. F. I. O., soit 
M. Baron, soit M. Oardiol. 

M. de Courtois, qui s'est évadé 
de l'Union Socialiste Républicaine 
pour venir au grand parti Radical 
Socialiste, suivra les directives de ce 
parti dont les grands chefs sont les 
citoyens Daladier et Herriot. Ce 
parti a aussi une règle et des prin-
cipes qu'il appliquera pour le pre-
mier comme pour le deuxième tour 
si besoin est. 

Quant à M. André Honnorat, s'il 
fait moins de bruit, il se recom-
mande de lui-même par sa valeur 
personnelle que tout le monde con-
nait et apprécie. 

Pharmacie de Garde. — Demain ] 
Dimanche, Pharmacie Bœuf, rue 

Droite. 

Collège de Sisteron. — Nous ap-
prenons avec plaisir la création d'une 
chaire de Mathématiques au Collège 
de Sisteron. M. Giudicelli, de Mar-
seille, auquel nous souhaitons la 
bienvenue, vient d'être nommé pro-
fesseur de Mathématiques au Col-
lège Paul Arène. Le Ministère de 
l'Education Nationale prouve ainsi 
sa sollicitude envers notre Collège; 
nul doute que les familles sauront 
répondre à ce geste de confiance. 

Hôpital-Hospice. — La Commis-
sion administrative informe les lai-
tiers que les offres pour la fourni-
ture du lait nécessaire à cet établis-
sement pendant les mois d'Octobre, 
Novembre et Décembre 1938, seront 
reçues à l'Economat sous enveloppe 
cachetée, jusqu'au 30 Septembre 1938 
inclus. 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à l'Economat de l 'Hôpital-Hos-
pice tous les jours de 14 à 17 heures, 

Chez nos Conscrits. — Les jeunes 
gens de la classe 37-38 de Sisteron 
et des environs annoncent avec plai-
sir une grande soirée dansante dite 
« Bal des Bleus » qui aura lieu à 
l'Eldo, le Dimanche 2 Octobre à 21 
heures, avec le réputé Méhclia-Jazz. 

Un banquet se fera le Samedi 1er 
Octobre au restaurant de la Poti-
nière auquel sont invités les jeunes 
gens et les demoiselles de ia classe. 

Une surprise est réservée aux de-
moiselles au cours de la soirée dan-
sante. 

Il a été perdu. . 
un chien de chasse, couleur marron, 
répondant au nom de Black, ayant 
une médaille de la Ville de Sisteron 
1936 à son collier. Ecrire à M. Allè-
gre, employé à la Minoterie Bon-
toux et Richaud. 

Sport Bouliste. — Le Club des 
Inquiets faisait disputer Dimanche, 
son concours de pied-tanque qui est 
revenu de justesse à l'équipe Tu-Tu. 

Après avoir gagné l'équipe favo-
rite de la journée, Métou, l'Impri-
meur et Chaumiane par 15 à 13, la 
finale s'est disputée entre deux équi-
pes des Inquiets composées de Jo, 
Joseph, Batiste et Tu-Tu, Brochier, 
Porrachia (tailleur) qui a été ce jour 
le roi du carreau. 

Le soleil ayant été de la fête il y 
a eu de la gaieté sur notre nouvelle 
Place de Bourg-Reynaud, si bien 
aménagée pour le plaisir de ce quar-
tier, pour )es boulomanes, pour les 
enfants, la tranquilité des parents. 

Aussi nos vœux de plus grande 
amélioration sont adressés à la mu-
nicipalité pour tous nos terrains de 
sports et sachant combien la muni-
cipalité entière s'y intéresse, nous 
leur disons bien merci. 

ON DEMANDE 

une bonne 
de 20 à 25 ans, sachant faire la cui-
sine. — S'adresser au bureau du 
Journal. 
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Renseignements Agricoles. — 
Un délégué de l'Union des Syndicats 
Agricoles des Alpes et Provence sera 
à Sisteron, le Lundi 26 Septembre 
de 10 à 15 heures à «Freds'Taverne» 

, à la disposition des agriculteurs pour 
les renseigner gratuitement sur tou-
tes les questions professionnelles: Al-
locations Familiales, Assurances oo-
ciales agricoles, Mutuelles agricoles 
diverses (Accidents, Incendie, Grê-
le, etc.). Enseignements agricoles et 
ménagers par correspondance, etc.: 

Avis de Concours. — Aux termes 
d'un arrêté du Ministre des Travaux 
vaux Publics en date du 1er Sep-
tembre 1938, un concours s'ouvrira 
le 6 Mras 1938 pour l'admission à 
l'emploi d'Adjoint Technique des 
Ponts et Chaussées et des Mines, 
dans les conditions déterminées par 
le décret du 16 Juin 1923, modifié 
par décret du 2. Avril 1938 et l'ar-
rêté du 20 Juin 1923, modliA par 
l'arrêté du 3 Mai 1938. 

Un exemplaire de ces décrets et 
de ces arrêtés sera adressé aux can-
didats qui en feront la demande au 
Ministère des Travaux Publics (Per-
sonnel, 2e bureau, service des exar 
mens). 

Les demandes présentées en yue 
d'être admis à prendre part au con-
cours doivent être établies sur pa-
pier timbré et adressées, ayant- le 
10 Décembre 1938 à l'Ingénieur en 
Chef des Ponts et Chaussées du dé-
partement où résident les candidats. 

Les pièces exigées des candidats 
et qui doivent accompagner la de-
mande sont énumérées dans l'arrêté 
du 20 Juin 1923. 

A vendre 
1° Une certaine quantité de vieilles 

tuiles ; 

2° Un ciel ouvert ; 

3° Un charreton en bon état. 

S'adresser à M, REYNIER DE 

MONTLAUX, mutilé de guerre, à la 

Coste, Sisteron. 

LES ARTICLES DE PECHE 

sont en vente 

à la Librairie LIEUT1ER 

LES BONS -ENFANTS 

Nous rappelons au public que 
c'est demain qu'a lieu aux Bons-
Enfants, la fête de ce coquet hameau. 

Dimanche 23 Septembre, en ma-
tinée et eh soirée, Grand Bal et ba-
taille de confetti. A 23 heures, Con-
cours de chant. 

Lundi 26, en soirée, Grand Bal'..1 

Mardi 27, à 10 heures : Grand 
Concours de Boules. 1er prix : 125 
francs et la moitié des mises ; 2e 
prix : 50 francs et l'autre moitié 
des mises. Les joueurs sont priés 
d'apporter leurs boules. 

VILHOSC 

AVIS. — Les chasseurs sont infor-

més que les étrangers ne doivent pas 

chasser dans la forêt communale. 

Le Maire. 

MESSE ANNIVERSAIRE 

Madame Veuve Arsène ROUX et 

sa famille informe ses parents, 

•amis et connaissances qu'une messe 

anniversaire pour le repos de l'âme 

de Monsieur 

Arsène ROUX 

son mari, sera dite Mardi prochain, 

27 Septembre à 9 heures, en la Ca-

thédrale de Sisteron. 

ETAT-CIVIL 
MARIAOES 

Battistel Gérémia, mineur; demeu-
rant et domicilié à Sisteron et Pau-
lette Anna Séraphine Vial, sans pro-
fession, demeurant à Sisteron. 

DÉCÈS 

Louise Nicolas, veuve Colombon, 
68 ans, hôpital. 

Pierrette Léontine Fabienne Mar-
tel, 16 ans, quartier de Signavoux. 

PUBLICATION DE MARIAOES 

NAISSANCES 

Néant. 

LES ALMANACH DE LISETTE et 

PIERROT 1939 sont en vente à 

la Librairie Lieutier. 

Les Garnets de Bord 
sont en vente à la 

Librairie LIEUTIER 

25, Rue Droite, SISTERON, Tél. 1.48 

à venôre 
une MACHINE A ECRIRE portative 

marque « ROYAL » en parfait état. 

S'adresser au Bureau du Journal. 

On demande 
BONNE, capable et active, très sé-
rieuses références. 

S'adresser à M. le Principal du 
Collège de Sisteron. 

A vendre 
un LANDEAU état neuf 
un FOURNEAU émaillé chauffage 
central. 

S'adresser au Bureau du Journal. 

POUR VOS TIMBRES 

en CAOUTCHOUC, en CUIVRE, 

et DATEURS 

adressez-vous à la 

Librairie LIEUTIER — SISTERON 

CASINO-CINEMA 

Actualités FOX-MOVIETONE 

Les meilleurs reportages 

du monde entier 

DEUX FILMS AU PROGRAMME 

Gbaflie Ghan à l'Opéra 
Film Policier 

YOUNG 

-ANIECHE 

4L 

HIM SU KM M Vil II 
pUDIEY DIOOIS 

WALTIfl CATUTT 
QtOtOÏSÀNMÏS 
JANE OAIWtU 
ITIHN ftTCtm 
rMJUUt MOOtl 

r^oiiR 
EN 

PREMIÈRE! 

PA6E 
'LOVt IS NEWS" il 

Voici un film charmant, spirituel, 
divertissant, comique, mouvementé, 
ingénieux, agréable, jeune, ironique, 
savoureux... Bref, le plus plaisant 
spectacle du nouveau monde et de 
l'ancien. 

La Semaine Prochaine : 

LARQUEY policier dans 

« LA GRIFFE DU HASARD » 

SISTERON- J®URNAC 

Rentrée des Glasses da l ep Octobre 1938 

à Hftjprirrjerïe - Papeterie - Uïbraïrïe 

M. Pascal- Lieutier 
25, rue Droite, SISTERON - Téléphone 1.48 

les élèves trouveront pour leur rentrée de classe 

ous 

ous 

OUS 

ous 

ous 

le$ ii</pe§ 

le? eaf)ier§ (papier anglais) 

le? cartable?, trouve?, serviette? 

le? papier?, toute? (e? epere? 

le? article? de de??ii) 

Propriété à Louer 
au Gand. S'adresser à M. Doux. 

AVIS 
Pour répondre aux nombreuses de-

mandes qui lui sont adressées, Mon-
sieur BAROUX, photographe à DI-
GNE, se tiendra à la disposition de 
son estimée clientèle à son atelier, 
3, Rue Droite, au 2c Etage, le Lundi 
Jour de Foire, de 9 heures à midi. 

MOTOCYCLISTES ! ! 

Avant tout achat... 

Pour vos réparations 

Vélos, Motos, Machines à Coudre 

allez chez..., 

ROME Marin 
Rue Saunerie - SISTERON 

Vous aurez toujours satisfaction 

VARIETES- CINEMA 

Cette semaine : 

Film de bonne humeur, d'esprit, 
de bons mots, et c'est une étude sur 
la mentalité des coureurs de dote. 

En première partie : 

FOU -RIRE 

MARIAGE 

à responsabiité limitée 
avec FLORELLE. 

- ACTUALITES -

Le "bon marché" en radio a un 
autre nom : celui de camelote. 
Tout est cameloté dans les postes 
à bas prix qu'on vous propose. 
Pour en avoir "pour son 
argent", il faut faire confiance à 
une grande marque et s'adresser 
à un fournisseur sérieux, capa-
ble de vous assurer un "service" 
impeccable. • A votre disposi-
tion pour une démonstration 
d'un des nouveaux Philips 

"Trois Etoiles". 

INTERLUDE - Superhëlérodyne à 6 lam-

pes multiples doté de la nouvelle technique 

ondes courtes Philips. Réglage automa-

tique par radio-clavier à 8 touches. Mon-

tage à çontn-rêaclhn extrêmement musical. , 

' Pos/e „.... 

C. Piastre & M. "Scala 
DISTRIBUTEURS OFFICIELS « PHILIPS » STATION SERVICE 

6, Rue de Provence — SISTEKON 
Téléphones 101 et 3 R. C. Digne 997 

flombreases attestations 

Des milliers de malades reconnais-
sants déclarent que la Poudre Louis 
Legras est le spécifique par excel-
lence de toutes les maldies des bron-
ches et des poumons. La Poudre 
Louis Legras, qui a obtenu la plus 
haute récompense à l'Exposition Uni-
verselle de 1900, calme instantané-
ment les plus violents accès d'asthme 
catarrhe, essoufflement, toux de vieil-
les bronchites et guérit progressive-
ment. Prix de la boite 6 frs 15 (im-
pôt compris) dans toutes les phar-
macies. 

CABINET DENTAIRE 

HERNIE 

j JE suis GUERI. - C'est l'afnrmatlon de 
toutes les personnes atteintes de hernies oui 

M
ont porté le nouvel appareil sans ressort de 

fil AfiER Ie Grand SP ^elf""» d* ■ ULAdCn PARIS. 44, Bd SÉBASTOPOL 
isn adoptant ces nouveaux apparaUa, Son» 
l'action bienfaisante se réalise »«ne a*ae. 
sans aonf Iraneea ni Interruption de travail, 
les hernies lea plus volsmfneaaee et las 
plus rebellée diminuent Instantanément da 
volume et disparaissent peu à peu corne!*-
lemenf. ~ " 

i -S?.7!?1 de tel! r* 9Ultsts *»r»ntlitou4ourap»* 
écrit, tous ceux atteints de hernie doivent IV 

dresser sans retard a M.OLASER dut leurrer* 
«-ratuitemem l'essai de sieTappareilS iil » » ai™ 

FORCALQUIER - 25 Septembre,' 
Hôtel des Voyageurs ; 

SISTERON - 26 Septembre, 
Modern'Hôtel des Acacia9. 

- CHUTES MATRICES et tous 

Organes, Varices, Orthopédie — 

1 LASER, 44 Bd Sébastoflol, PARIS CHIRURQIEN-DENTISTE 

13, Rue de Provence — SISTERON 

Cabinet ouvert tous les jours 

Les dixièmes de billets 

de laLoterie Nationale 

10<= TRANCHE 1938 

Pour tous renseignements,, s'adres-
sont en vente à la Librairie LIEU- scr à Me PAUCHON, Notaire à 

TIER, rue Droite, SISTERON, CLARET. 

A VENDRE A L'AMIABLE 

une Maison 
en bon état, avec fonds de Café 

et hôtel et agencement, située à La 

MOTTE-DU-CAIRE.
 : 
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H»* uicuûfestaUon, 
^StÊ^Ê^^ 100 kewtes de défUe 

I 

3 S. 
Test ce qu'on verrait s'il prenait fantaisie aux 

S 2 000.000 gagnants de se diriger tous ensembl* 
ï le Pavillon de Flore, après le tirage dUM 

• seule tranche de la 

LOTERIE NATIONALE 

FEMMES qui SOUFFREZ 
de Maladies intérieures. 
Mctrite, Fibrome, Hé. 
inorrngies, Suites de 
Couches, Ovarites, Tu-
meurs, Pertes blanches, 

Reprenez courage 

car il existe un remède 
incomparable, qui a 
sauvé des milliers de 
malheureuses condam-

nées à un martyre perpétuel, un remède 
simple et facile, uniquement compose de 

plantes. C'est la 
JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 

Femmes qui souffrez, auriez-vous essayé 
tous les traitements sans résultat, que vous 
n'avez pas le droit de désespérer, et vous 
devez, sans plus tarder, faire une 

Banque Nationale 
pour le Gorrçrrçerce et l'Industrie 
Soe. Anon. au Capital de 140.000.000 entièrement versés 

SIÈGE SOCIAL : 16, BoùIeVard des Italiens, PARIS 
 R. C. Seine 251.988 B 

Anciennement " Banque des Alpes " 

Succursale à GAP 
12* Rue Carnot 

Tél. 0.15 et 197 

£genee à $IS¥ERON 
Rue de Provence — Téléphone 28. 

TOUTES OPÉRATIONS DE BANQUE ET DE BOURSE 

PAIEMENT DE COUPONS FRANÇAIS ET ETRANGERS 
SOUSCRIPTION SANS FRAIS AUX EMISSIONS 

LOCATION DE COFFRES-FORTS 

800 Succursales, Agences, Bureaux en FRANCE 

Vous trouverez à Y 

IMPRIMERA- PAPgfCRJÇ -USSAIRïÉ 

Pascal-Uïeutïer 

25, Rue Droite — SISTERON - Tél. 1.48 

ous les Imprimés 
ous les Timbres en Caoutchouc 
ous les Livres 
outes les Fournitures Scolaires 

Fonctionnaires, Agents des Servi-

ces Publics, en activité ou en re-

traite, assurez vos véhicules à mo-

teur à « La garantie Mutuelle des 

Fonctionnaires et Employés de l'Etat 

et des Services Publics », entreprise 

privée régie par le décret-loi du 8 

Août 1935. 

Renseignements: F. Jauffret-Veyan 

17, Boulevard Dubouchage, Nice, 

L'été aux Mées et à Riez. 

Goi?te$ et Liégerçdeè 

de qo§ £lpe§ 

. : par- Emile ROUX-PARASSAC 

de Sisteron 

Préface d'Abel BONNARD 

de l'Académie Française 

C'est un beau livre, avec des pages 
savoureuses, d'autres intruc-

tives sur Sisteron 
et sur notre région. 

Un beau volume de 300 pages. 

— «»— prix : 15 fis. franco 17 frs. 

en vente à la Librairie Lieutier. 

Service Régulier 

par Autocars 

SISTERON - DIGNE - SISTERON 

P. BUES, SISTERON — Télép. 0.20 

Sisteron, station : 

Café du Commerce, Télép. 61. 

Bureau à Digne : Café des Sports, 

Boulevard Gassendi, Tél. 0.86. 

Sisteron (départ) 6 h. 45 

Peipin ( gare ) 6 h. 53 

Volonne 7 h. 03 

Château-Arnoux 7 h. 08 

Malijai 7 h. 20 

Les Grillons -M. 7 h. 30 

Digne (arrivée) 7 h. 45 

Digne ( départ ) 9 h. 00 

Les Grillons -M. 9 h. 15 

Malijai 9 h. 25 

Château-Arnoux 9 h. 37 

Volonne 9 h. 42 

Peipin ( gare ) 9 h. 52 

Sisteron (arrivée) 10 h. 00 

Le départ de Sisteron de 

assure la correspondance à 

avec le car pour Avignon 

vaillon. 

13 h. 00 

13 h. 08 

13 h. 18 

13 h. 22 

13 h. 35 

13 h. 45 

14 h. 00 

17 h. 00 

17 h. 15 

17 h. 25 

17 h. 37 

17 h. 42 

17 h. 52 

18 h. Oo 

6 h. 45 

Malijai, 

par Ca-

V'rctfO'
1
'' 

LA JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY 
C'EST LE SALUT DE LA FEMME 

Femmes qui souffrez de Règles irrégulières, 

accompagnées de douleurs dans le ventre et 
les reins; de Migraines, de Maux d'Estomac, 
de Constipation, Vertiges, ELourdissements, 

Varices, Hémorroïdes, etc. ; 

Vous qui craignez la Congeslion, les Chaleurs, 

Vapeurs. Btourdiss'ements et tous les ac idents 
du Retour d' Ace, faites usage de la 

JOUVENCE DE L'ABBÉ SOURY, 

Elle vous sauvera sûrement. 

L» JOUVENCE de l'ABBÉ SOURY, préparée lux Labo-

ratoires Mag. DUMONTIER, à Rouen, se trouve dans 
toutes les pharmacies. 

Bien exiger la véritable 
JOUVENCE DE L'ABBE SOURY 

qui doit porter le portrait rie 
l'Abbé Soury et en rouge 

la signature 

AUCUN AUTRE PRÔDlilT NE PEUT LA REMPLACER 

VIEUX JOURNAUX A VENDRE 
S'adresser à l'Imprimerie Lieutier, 

Sisteron. 

Que raaa ti*im sa te Toswl 
iroBU ett agrfe 

défendit et 

L'AûRICUtfXIRC 
NOUVELLE 

s 

Ses fUMu articles de défera 
paysanne font autorité depuis 

claquante tu 

9 

SES PETITS CONSEILS 

(Réponses à nos lecteurs) 
vous tirent d'embarras 

• 

SES PETITES ANNONCES 

font rendre ou trouver 
tout ce que l'en veut 

S 

Tous avez besoin de 

^AGRICULTURE 
NOUVELLE 
un peu chaque jour 

Voir, dans le numéro dé cette 
semaine, la liste des primes intén 

rossantes offertes aux abonnés 

pendant quelques jours seulement. 

Abonnements FRANCE ET 
COLONIES, X francs par sa 

». mes nmgMm. Pi 

'! « csniiiai 

CVBUII I «> Cuérlson assurée as 
9 ¥ rnikila pirltTREPARGYLl 

I
seule méthode interne et rectale supprimant I 
toutes piqûres. La boite : 391.60. Le traitement I 
complet : 118 ir. Toutes Pharmioîes. ou à défout I 
L3bo. LACROIX, nie BrtUpe, ASHIERES - PARIS 

aie immlKini 

B% B*" (T̂ L B_B? (Sâ douloureuses, BfflWB 
VI la Ei *9 interrompues, reUr- I 

■ nées et. toutes suppressions pathologiquesdea I 
époques, rétablies certainement parle LYROLi I 
ÏJÎ?ÎJPÉULODE i nterne et vaginale. La boite : I 
39T.60. Çurecompl. 1 1 8 fr. r*»/0 /)'» ou à défaut I 

^abo- LflfiRO jX, nie Bretagne, ASNfERES - PARIS j 

IMPUISSANCE sOiïŒ&i: 
■ UGYL. Traitement sérieux, le seul de ce genr< 

proscrit par le Corpsmodical.;Leflocon 391.&0 
Le truit'comp ct.J 1 a fr. Tout»! Ph-<". oui dérou 
Labo. LACRG,. -m Britaonj. «SKIEBES.PAIIl! 

BLENNORRAGIE^^ 
1 ??JïlëSf.3 ' Pr°,«atlte. — Guérlson définitive par 
| UQEOL, seule méthode Interne et prostatique 
I supprimant toutes Interventions doufoureuseS et 

l™m¥.,l"5¥ioa rboll'! ' 3"-«>. . Letraitement 
I complet t 11 8 fr. Toi/lss Phimuln. ou à dérout 
«, taoo, LACROIX, tue Bretagne, ASMEHES-P>BIS 

JGARDOT, DIJON. 

ENCRES 
COLLES 

CIRES 

la Meilleure des Encres 

vente à la Librairie LIEUTIER 

Service ttéguiier 

Sisteron - Digne - Nice 

HORAIRE : 

Sisteron (Dépari) 7h 15 Nice (Départ) 12h 

Digne 8h Antibes 12 h 30 
Saint-André 9 h Cannes 13h 

Castellane 9 h 30 Orassc 13 h 30 
Saint-Vallicr 11 h 15 Saint-Vallicr 13 h 45 

Grasse 11 h 30 Castellane 15 h 30 

Cannes 12 h Saint-André 16h 
Antibes 12 h 15 Digne 17hl5 
Nice (Arrivée) 12 h 45 Sisteron (Arrivée) 18 h 

Correspondance pour: VEYNES, OAP, BR1ANÇON 

Départ de Sisteron :'i . ' "*! 

Bureau de Taxis, J. OALVEZ, 12, Rue de Provence — Téléphone 2 

Départ, de Nice : Oare Municipale d'Autobus. 

Si VOUS voulez des pâtes alimen-

taires garanties pures semoules de 

blés dûrs vous donnant satisfaction 

au point de vue goût et profit à la 

cuisson essayez 

Les PATES DONZION 

En vente dans îes bonnes épiceries 

le la ville. 

Sisteron - Journal 

est en vente 

à MARSEILLE, chez M. LAFAY, 

kiosque 12, à la Canebière >;j 

à AIX, chez M. BERNARD, 

Journaux-Tabacs — Cours Mirabeau 

et au Bureau du Journal, à 

- - SISTERON - -

FONDS DE COMMERCE 

IMMEUBLES - VILLAS 

PROPRIÉTÉS " TERRAINS ETC. 

o 

S'adresser 

en confiance à 

l'AGENCE GENERALE des ALPES 

R. GIRARD 
&a Hne Carnot — GAP, 

l Téléphoné 1.10 

COMMERÇANTS INDUSTRIELS 

pour remédier à la crise 

faites de la publicité dans 

r © 

Société Générale 
Pour favoriser le développement du commerce 

et de l'industrie en France 

Société Anonyme Fondée en 1864 — Canital :i 625 Millions 

BUREAU DE S1STEROIN 
'Jours de ^iarcrjés & Foïrijs 

Toutes opérations de Banque et de Bourse 

— Avances aux Eleveurs 

R. o. SEIHE 64,462 

a A 

LOTERIE 
NATIONALE 

W&m voiuéaml 

© VILLE DE SISTERON


